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et matérielles de liberté et d’eiis 
ten ce publique. Elle frappe à la 
tête et elle enchaîne les membres. 
Elle supprime le principal civil 
qui, dans les vues de la Providence 
et dans les circonstances présentes, 
est le rempart de la dignité et de 
l’indépendance pontificate. Elle 
attaque partout, et sous toutes les 
formes, ce qui reste de la situation 
sociale et politique de l’Eglise, pour 
le soumettre à ce que le libéralisme 
appelle le droit commun, mot sé­
duisant qui recouvre une erreur 
profonde, car peut-on appliquer le 
droit commun à une institution 
exceptionnelle el divine comme l’E­
glise.

Le plan élaboré dans les loges 
est exécuté avec persévérance et 
habileté par les représentants des 
loges qui détiennent le pouvoir 
dans une grande portée du monde 
civilisé. L’auto rite civile, infidèle 
à sa mission, abandonne lâchement 
la première de toutes les auto­
rités.

Aux peuples, aux catholiques, de 
prendre en main la cause de l’E­
glise, leur bienfaitrice et leur mère, 
et de lui refaire une royauté.

Les zouaves pontificaux out dû 
remettre leur épée au fourreau ; à 
la ligue catholique de les remplacer 
à leur poste d’honneur et de susci­
ter un de ces mouvements d’opinion 
avec lesquels les pouvoirs mêpie 
1"S plus indifférents sont obligés de 
compter.

La conférence de Berlin vient de 
reconnaître un nouvel Etat neutre 
sur les bords du Congo. Si dans 
l’intérêt de la civilisation, il est 
utile de protéger la société interna­
tionale africaine, le peuple catho­
lique n’a-t il pas un droit bien plus 
fondé à l’appui des gouvernements, 
dans ses légitimes revendications 
en faveur de la neutralité et de 
l’indépendance pontificale ?

Les catholiques de tous les pays 
entendront le cri de leur consci nce 
l’appel de leur foi ; ils entendront 
la plainte grave et émue du -ouve 
rain-Pontife, déclarant récemment 
dans son discours au Sacré Collège 
“ sa situation présente de plus en 
plus intolérable," affirmant “ que 
la condition actuelle des choses, 
contraire comme elle l’est, par elle- 
même, à la dignité et à l’indépen­
dance du Souverain Pontificat, dé­
montre toujours mieux au monde 
catholique l’impossibilité de s’ac­
commoder à une telle situation, et 
de rester indifferent en face d’elle;" 
ils ne laisseront pas dire d’eux, que 
croyant avoir acquitte leur dette 
par des gémissements platoniques 
et impuissants, ils n’ont su ni tra­
vailler, ni combattre, ni souffrir 
pour la liberté et pour la royautée. 
de l’Eglise, leur mère.

solides hommes d’une haute valeur 
personnelle, des citoyens intègres 
et éclairés, qui sauront travailler 
efficacement pour le bien généra), 
et qui feront entrer, nous l’espé­
rons, notre voisine dans une ère de 
prospérité et de progrès.

Félicitations sincères donc aux 
électeurs et aux élus.

Le nouveau Conseil s'assemblera 
lundi soir, 26 courant, pour procé 
der à l’élection du Maire.

Cette partie de la dette est repré­
sentée par les terrains et bâtisses 
appartenant à la corporation et 
évalués à 1267,850 et par l’aqueduc, 
qni a coûté 11,100,000 et qui est 
estimée par plusieurs à 11,700,000 
et par d’autres à 12,000,000 Ainsi, 
on le voit, nos débentures muni 
cipales peuvent être couvertes 
par une valeur réelle qui est notre 
bien.

Quant aux obligations hypothé­
caires, elles ont augmenté de 118,- 
240 depuis 1882 et s’élèvent à 156,- 
700. L’augmentation a été causée 
par l’achat des terrains de l’exposi­
tion, qui ont coûté 125,000 ; chiffre 
qui fait voir que réellement cette 
partie de la dette a été réduite de 
16,700.

La dette flottante, elle, s’élève à 
*102,837,99 ; mais, comme la cor­
poration a actuellement à son ac­
tif, sous forme d’arré rages de taxes 
et d’autres sources de revenu 1124, 
237.88, nous nous trouvons réelle­
ment, quant à ce chapitre de notre 
situation financière, avec un sur­
plus de 114,399 89.

La valeur des propriétés éiait, en 
1877, de 112,500,000 et le taux de 
la répartition municipale s'élevait 
à $1.95 par 1100. En 1881, cette 
valeur était tombée à $9,700,000, et 
la répartition avait baissée à $1.90 
par $100. Aujourd’hui, les pro­
priétés sont évaluées à 111,000,000, 
et la taxe, l’an dernier, a été de 
11.97J par 1100.

Le département de la police 
coûte trop cher, et l’orateur croit 
qu’on peut exercer un contrôle 
efficace sur les dépenses de cette 
partie de l’administration. I! a 
préparé un état des estimés pour 
1885, et il le croit correct. Il éva­
lue les dépenses totales à $200,000, 
et il croit que les revenus suffiront 
à couvrir cette somme. Il veut, 
dans tous les cas, faire tout en son 
pouvoir pour établir l’équilibre 
entre les revenus et les dépenses, 
et il espère que le conseil le secon 
dera dans cette tâche.

Quant aux améliorations qu’il 
va falloir faire exêcuier relative­
ment aux trottoirs et aux rues de la 
ville, il est d’opinion qu’elles doi­
vent être couvertes, dans l’intérêt 
des contribuables, au moyen d’un 
emprunt, qui devra s’élever à peu 
près à $300,000.

On le voit, M. McDougal a tou­
ché tous les points de l’administra 
lion, et il a dévoilé entièrement la 
position financière de la ville. 
Nous espérons que son passage à 
la mairie sera efficace, et nous ne 
doutons pas que le conseil va l’ai­
der puissamment dans l’œuvre de 
restauration financière qu’il a l’in­
tention d’accomplir.

ADMINISTRATION SACRIFICE m iinsj.-MiiiNs
“LB CANADA,”

QUOTIDIEN,
Le seul journal français i Ottawa.

Abonnement, R3.00 par année.

No. 40 RUE SPARKSLob marchandises qui suivent seront ven­
dues, ou plutôt sacrifiées, à OTTAWA.

MOITIE PRIX AGENT D’ASSURANCE
sur la V I E et contre le F E U,

Cité et District d’Ottawa.
“LE COURRIER DE HULL," Dorant QUELQUES JOURS seulement.

Ces articles sont :
Jnwle-mi-cor p» pour «laine* 
Gilet» en laine 
Veste»
Pardessus
Par dews n» pour enfant» 
Artfelrs «le goût en laine

Avne d'autres articles do

HEBDOMADAIRE,
Renfermant les matières de Védition 

Quotidienne.
Abonnement, 91 par année seulement 
S6PL.es deux éditions payables à l'avance

Impressions de LUXE et de COMMERCE 
exécutées avec soin et promptitude, en 
plusieurs couleurs. Argent, Or, Bronze, 
etc., d'un fini supérieur.

COMPAGNIES RKPRÉSKNTilS :

La Cltlxcnu, DE MONTRÉAL, 
La Northern, Co. ANGLAISE, 
La Caledonian,
La Phvntoc,
Vfip'lai d, tcüf Réunis

au dolù Je
mu s4*0,000,000
ASSURANCES SOLLICITEES,

AGENT FINANCIER de 
PLACEMENTS et COURTIER.

ACTIONS de Banques et de Compagnies 
incorporées, achetées et vendues pour ar­
gent et sur marge.
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Toute espèces d’ornements d’église, tels que 
VASES, MODE, et GWMTüükS•«•PRIX TRÈS RÉDUITS"®*

reB envoyés par 
lion toute spéci

CALICES.
PATENES.

CIBOIRES.
CRUCIFIA,

OSTENSOIRS.
BURETTES.

ENCENSOIRS
CHANDELIERS,

St autres ornements d’autels.
Calices et Ciboires dorés au 

vermeils, une spécialité.
Le seul établissement de ce genre k Cttaw.-

J. F. G ARROW,
170, BUE tsPABKS

Ottawa, 29 janvier 1883.
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ARGENT placé sur garanties de première 

classe.
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M. Chas Desjardins.
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Edifice de l’Iiôle' Rneeell, rue 
ffimrlu, Ottawa.

Ottawa et Hull. 21 Janvier 1885

BLLIÏÏHEQUE Oil PARLEMENTNOS FINANCES MUNICIPALES
!..

Son Honneur le maire McDou­
gal a fait, lundi soir, à l’Hôtel-de- 
Ville, un discours très-élaboré sur 
la situation financière d’Ottawa 
Voulant établir l’économie la plus 
stricte dans les diverged branches 
de l’administration municipale, il 
a commencé par bien définir la 
position actuelle.

Nous croyons utile d’analyser ici 
les grands traits du travail impor­
tant que s’est imposé le nouveau 
maire, et nous ne saurions trop 
inviter’nos lecteurs à lire atten­
tivement cette étude. Gomme le 
disait, en effet, récemment le K 
Père Fillâlre, au cours d’une cou 
férence à l’Institut Canadien, nous 
n’attachons pas généralement assez 
d’importance à suivre les faits et 
gestes de ceux qui ont la garde de 
nos intérêts, et nous ne nous ren 
dons pas assez souvent compte de 
l’état de nos finances politiques et 
municipales.

M. McDougal a d’abord déclaré 
que la dette de la ville se lépartit 
en emprunts sur débeutures,en obli­
gations hypothécaires et en dette 
flottante. La som ne des deben­
tures s’élève à $2,100,318 et n’a pas 
augmenté depuis 8 ans. Elle ne 
comprend pas, par exemple, les 
débentures émises pour des amé­
liorations locales au montant de 
$25,850.50, et qui doivent être pré­
levées sur des quartiers spéciaux 
et non pas sur toute la ville. Le 
fonds de réserve destiné à l’amor 
tissement des débentures augmente 
chaque année. Il était de 1184,000, 
en 1881, et il a atteint, en janvier 
1885, 1252,251.

Voici la répartition de ce que la 
ville doit sur débentures :

AVISLOTIR! NATIONALE Toutos personnes qui ont en leur posses­
sion <1es Livres appert-mint à U Biblio­
thèque riu Parlement tout requis rie les 
remettre sans délai.

Les prêts de livres au public seront 
discontinuôs à commencer rie ce jour, 7 
Janvier, jusqu’à nouvel ord j.

Par ordre,

DE COLONISATION 4Marques de Commerce et Droits 4’Auteur 
Bistrée.
1er déo. lan

Fondée sous Vautorité de CActe de 
Québec, 3*2 Vict. ch. 36.) E. 6. LAVERDURE

A. D. PrCEUÆS,
Bibliothécaire.M. le curé A. LIBELLE, Directeur.

S. E. LEFEBVRE, Secréiaire.
C. II. A. GUIMOND, Agent-Général.

050,01)0,00

MAGASIN GÉNÉRAL DE
Ottawa, 7 janvier 1885.

FERRONNERIEFETES 1 FETAIS! FETES!
MAGASlitiE GROS.

Valeur «le» loin 
GROS I.OT t Un im­

meuble d’une valeur de„S10,00o.00
Vous trouverez chez moi tout ce 

qu’il faut dans cette ligne
Outils, Clous, Câble, Chaîne, 

into.
Peintures, Huiles, Vernis, Vitres, Mastic

El 1,920 autre* lot».
CHAMPAGNE ! VINS RECHERCHÉS I 

CIGARES !PRIX du BILLET^l.OO
Un escompte de 5 p. c. est accordé sur 

10 billets, 10 p. c. sur 50 billets et 15 f. o. 
sur 100 billets.

Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient ri’ôtre reçu au 
numéro 450, rue Sussex,à l’entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, St. Julien, Sauterne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d’ay, 1. H. Mumm, Char­
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao, 
Moraskno Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie, 
Gin, en futo et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
et Canadiens.

Ordres promptemot exécutés, effets livrés 
à domicile.

Etc.
Comme parle passé un asso: li- 

nent complet dePour plus amples informations, voir le 
Prospectus, ou s’adresser au Bureau, QUINCAILLERIE. 

Ô9&71 Rue WILLIAMNo. 17, PLACE D’ARMES,
MONTRÉAL.

W On demande des sous-agents. "W
6 Juillet

H
1 m NO. 450, RUE SUSSEX

W. O. McKAY, PROVINCE DE QUÉBECPOMMES POMMES POMMES
Département des Terres delà Couronne

Section des Bois et Forêts 
Québec, 20 décembre 1884. 

Avis est par le présent donné, que, con- 
ément aux dispositions de l'acte 

toria, chapitre 9, les coupes de boli sui­
vantes seront mises à l’enchère,dans la salle 
de ventes du Département des Terres rie la 
Couronne, en cette ville, MERCREDI, le 
25 FEVRIER 1885, à 10 30 a. m.

Propriétaire.
Ottawa 5 Déc. 1884

Charles Donald «t Co.,
79, RUE QUEEN, LONDRES, B. C., 

Seront heureux de correspondre avec les 
propriétaires de vergers, les marchan 1 
expéditeurs de pommes au Canada, en vue 
" i commerce d’automne et du printemps.

MM. Donald et Cie.. donneront aussi les 
facilités accoutumés à leurs pratiques a ni 
auraient besoin d’avances.

81 juillet 1884

G. DbGascai-s, 
Missionnaire Apostolique Hotel du Canada

Mr, ALEXIS RENAUD, ci-devant as­
socié de M. E. B. Lauzon, informe le public 
en général qu’il vient de r prendre son 
ancien poste, au Nos. 56', 58 et 60 rue 
Murray. Le public voyageur trouvera 
toujours à cet hôtel une pension de pre­
mière classe. M Renaud étant ontinuel 
!emeut en rapport avec les marchands rie 
bois et les contracteurs de chemin de fer, 
les hommes de chantiers trouveront tou­
jours chez lui 1 s’engager au prix le plus

A. RENA1JD, proprietaire.
No 56, 58 et 60 Rue Murray.

1 an

LES ELECTIONS DE HULL
9f>

SERVANTS DEMAND BELes élections municipales ont eu 
lieu hier, à Hull. Il y avait con­
testation dans quatre des cinq quar 
tiers qui composent la ville : M. le 
Dr Frank Scott ayant été élu par 
acclamation dans le quartier No. 1.

La lutte a été vive, mais tout, 
parait il, s’est passé galamment

Voici le résultat de la votation :
Dans le quartier No. 2, M. Chas. 

Leduc a défait M. Wm. Washburn 
par une majorité de 40 voix.

Dans îe quartier No. 3, M. E. 
Landry a obtenu u-ne majorité de 
87 voix contre son concurrent M.P. 
Laliberté.

Dans le quartier No. 4, M. Alfred 
Rochon, avocat, a été élu contre 
M. Bernard Simard par 43 voix de 
majorité.

Dans le quartier No. 5, la poou- 
larité s’est déclaré indécise entre 
MM. Thomas Fortin et Bazinet, qui 
ont obtenu chacun 33 voix. L’offi­
cier-rapporteur a donné son vote 
pour M. 
ainsi élu.

A la suite de l’élection, une as­
semblée nombreuse de citoyens a 
eu lieu au comité central, et de 
jolis discours ont été pronon­
cés.

La ville de Hull peut se féliciter 
du résultat de l’élection d’hier. Elle 
vient d’ajouter, en effet, à son Con-

AGKNCK D’OTTAWA 
Bloc A, arrosé par la Rivière Ottawa 
1er Rang. Limites No 5, Cl J milles car­

rés, No 7, 16$ milles carrés, No 8, 16 milles 
carré , No 9, 29J milles carrés, No 10, 424 
mill s carrés, No 11, 40 milles carres, No 12, 
37} milles carrés.

2e Rang. Limites Nos 6, 7, 10, 11, 12, 50 
milles carrés chaque.

3e Rang. Limites Nos 2, 3, 4, 5, 6, 7, 8, 
9 10, 11, 12, 5o milles cariés chaque.

Cette vente sera sujette aux conditions 
ordinaires, dont les dôta.ls peuvent être 
obtenus sur demande, au -léuariement des 
Terres de la Couronne, ou au burea 
l’Agent des Bois de la Couronne à Utt 

E* B. TACHE.
Assistant-Commissaire des 

Terres de la Couronne.

rvante au No 116 rue 
famille can*di ane- 

20—3 f

On demande une se 
Cathcart, pour une 
fiançaise.

LEÇONS DE CHANT
Christin recevra les élèves qui 

voudront bienTl" honnorer de leur confiance, 
chez madame Lamothe, au No 385, rue Sus­
sex, Ottawa. 17 janv.—1 m

Madame

16 déc

L’UNION DES CATHOLIQUES. EMPLOI DEMANDE ti. J. Labelle,LA CORPORATION 
Débenture No 310, due le 1er

mai 1891........................... ..„.$ 35,000
Débenture No 337, due 1er Nov.

Un forgeron, capab e de travailler dans 
tout ouvrage, désire avoir une place per­
manente. S’adresser à François Pelletier, 

ellmgVn, entre les rues Bridge et 
Church. Hull

Huissier de la Cour Suprême, B. C. 
BUE BB1TINNIA, 

HULL.’
Ottawa, 20 nov. 1881

Ou lit dans le Journal de Rome:
Paris, 21 Décembre, 1881. 

Monsieur le Directeur,
Daus sou numéro du 18 décem­

bre, le journal de Rome émettait le 
vœu “ que tous les comités catho 
“ liques de tous les pays se cons- 
“ tituassent en ligue pour la reven- 
“ dication de l’indépendance ponti- 
“ ficale.’’

Il y a là une grande pensée, qui 
demain, si les catholiques savent 
vouloir, sera une grande œuvre, 
l’œuvre par excellence. La Révo­
lution, qui est l’antichristianisme 
social, vise à la destruction de 
l’église de Jésus Christ. Pour 
arriver plus sûrement a son but, 
elle commence par enlever à l’E­
glise toutes les garanties extérieures

• 584,000 

301,734 

_____ 130,000

1893
WDébenture No 371, due 1er mai

1895............................................
Dôbe lure No 398, due 1er Nov. 

1896......

N‘ B.—D’après la loi, les journaux nom­
mée k cet effet, par Ordre en Conseil, sent 
las teuli autorisés à publier cet avis.

ft. \ tsZiAA Aux Inventeurs
J. Coursolle & Cie

AMERS CA n \DIhiNS
00

TRESOR DES DYSPEPTIQUES
Cette préparation guérit, 

la Dyspepsie des Tubercultux ou poitri­
naires, les indigestions, les Névralgies, les 
Débilités générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les hydcopistes et les Rhumatis-

BIJOUTIER et HORLOGES$1,050,734
AQUEDUC No. 636. Rue Sussex,

OTTAWA.
CADEAUX DE NOËL ET

DU JOUR DE L'AN 
Assortiment complet de Bagnes. Anur aux 

Epingles, Boucles d’oreilles. Montn s 
en or et en argent

A MOITIÉ PRIX
Ouvrage fait à ordre sous le plus cour* 

délai à des prix modérée.
AGENT pour la célèbre montre 14 aitLa

EL T7BZXBTA,
Porte voleta e dn VARIETY 1«AI L,

Débenture No 534, due avril 

Débenture No 333, due mai Solliciteurs de BretKls et Inventif' 
Dessms de Fabnque, Marque?

de Commerce et de Bois 
Agences et Correspondants aax Etait 

Unis, en Angleterre et en France.

..... $ 97,333 33

401,570 67 

- 449,680 00

100,000 00

1903 Fortin, qui s’est trouvéDébenture No 359, due 1er 
Déc. i904...

Débenture No 409, due 1er 
min 19u7........ ........ ........... Préparé par le

Dr N. LACERTE,
Lévis, P.Q.J. COUJiSOLLE k Cie., 

Chambre Victoria. 
Vis-à-v4 % e bureau des Brevets,

OTTAWA, Oirr

$1,049,584 00 Prix : 30 cts la bouteille.
En vente chez les pharmaciens et en 

dépôt chezDébentures totales........
Fonds d’amortissement.

..$2,100,ôl8 0» 
251.251 00 BLZÉAR ALARIE,

71 rue Bol ton, Ottawa.B. P —Boite 68. 
24 Pév 1883Salaire nette .$1,848,067 00 l AD 2f> juillet 1684 U

^ ’ ■ ~y ^■

1 Ottawa et Hull, Mercredi, 21 Janvier 18857e année No. U

"RELIGION ET PATRIE”»E ABONNEMENT ANNONCES

aa.oe Première Insertion, par ligne...#0.10
Tons lee loan ...........
Trois loi* par semaine.
Une fois la semaine...LE CANADA 0.05î Pour six mois. 1.50

ti 0.0
Pour quatrelmois.. 1.00 ..— Ma

A vie de Naissance. Mariage onî 
Déeèe

Pour les annoncée à Ions» termes* 
conditions spéciale».

Edition Hebdomadaire
10.50

Pour l’année. .91.00

JOURNAL QUOTIDIENPayable d'avance.

RESERVE
LA SOCIÉTÉ DE PUBLICITÉ, Propriétaire3. LOUIS LlSSIER, Rédarteur STANISLAS DRAPEAU, Administrateur

iNCEE.



unisse Ottawa....

Ait. à Montréal...

Laisse Montréal..

Arrive à Ottawa.

NOUVEAU MAGASIN
D’HABFERTOUJOURSs-

XXvV

PHFT de 10 cts., 25 cts. et d’une piastre.

ütreixnesX SOVLAfiER
NOS IXH LEURS 
Ft no. MALADIES.

ck vikux et s Ch kehkdk
Pour i usage Interne et Exivriiv.

Le Perry Davis' Pain Killer doit h mirer set 
place duns toutes les Fabnqxus et X » 
turcs, de nt'nie que dans les t ernir* •
Maison, toujours prît à f ire employe, n< 
mint dans les Accidents jovrwtlô r*, mu 
peur quérir les Jitessures, tes C •• '• . et
égnlemen t dans les C‘ts de Mala, h ... * i : siint, 
la Diarrhée, la Dyssentene, le Choit • • ■ « En­
fants, les Rhumes Soudains, les l. la
Névralgie, etc. Un peut se le proev ,■. . portaut.

et ôOc la ItotCr'flr.

[Ar/jt/jr*

Lisez ce qui suit et voyez ce que vous 
pouvez acheter pour 10 cts. 

Peignes
ouiorisdecbemises 

Bracelets 
Canifs
Tirebouchons 
Papier a note 
Trompettes d’en-

Cout>*au à pain 
Couteau au beurra 
Ardoises 
Porte-monnaies 
Beurriers 
Miroirs
Cadres à photogra-

pelles à poêle 
Ferb anteries 

Vaisselle, etc., etc.

Poupées en cire et 
en porcelaine 

Services en porce­
laines 

Pistolets 
Balles 
Moines 
Fouets
Brosses à sou Hiers 
Parfumeries 
Coûte ux 
Fourchettes 
Cueillères
Huile pour cheveux 
Joujoux d’enfants 
Epinglettes 
Pendants d’oreilles 
Brosses à dents

% P
5cPrix, 20e, 2

DAVIS & LA WHENCE Co. Limited.
en -fros- Montréa»._______

JUÜIÜS
O F THE

i ï
i

K-' •
POUR $1.00

Sets à toilette 
Bols en porcelaine 
Porte-cartes 
Bouteilles à corni­

chons
Concertinas 
Service en porcelai­

ne pour enfants 
Paniers en papier 
Pet.ts porte-man-

Memorandums 
Traîneaux d’enfants 
Pôls à tabac 
Gobelets en argent 
Vases, etc., etc., etc. 

Ces marchandises ont été spécialement 
importées pour la population d’Ottawa, de 
Hull et des campagnes environnantes.

Je vous invite à venir visiter mes

Chaînes d’homme 
Chaîne* de dame 
E|.:nglettes 
Loquets 
Bracelets 
Boites en émail 
Boites à ouvrage 
Encriers 
Busqués
Bouquets artificiels-
Boites de fantaisie
Albums
Cadres
Paniers
Boites à argent 
Grands miroirs

C’est un des parfums les plus puissants 
et les plus durables. Une seule goutte 
suffit à parfumei un mouchoir et même un 
appartement entier. Il est renfermé dans 
des bouteilles à bouchons de verre d’un 
nouveau genre et vendu pa» tous les parfu­
meurs et les pharmaciens.

Comp gnie Ravis & Lawrence
(SEULS AGENTS)

MONTREAL

ETBÆTOES
ML et du m de L’AS

ehandises et vous en jugerez par vous- 
même. N’oubliez-pas ! au fameux poste 
de Flanagan, 137 et 137J, rue Sparks ; 
vous y verrez aussi une foule d’articles 
que- nous vendons pour 25 cts.

Les familles de la ville et des campagnes 
environnantes trouveront à notre magasin 
tous les articles de fantaisie ordinaires pour 
les étbknxes. II? sont éclatants, variés, et 
de tous le goûts pour les enfants.

_ Pour les offrandes plus relevées et plus 
riches,on y trouvera des vases et autres vais­
selles en porcelaine, de tous prix et qualités, 
ainsi que des pelleteries teintes, repassées 
et réparées.

On sollicite une visite à notre établisse­
ment afin qu'on puisse mi^ux juger notre 
étalage, qui est trop considérable pour être 
plus détaillé dans 
celle-ci.

Prière de nous visitar avant d'aller ail-

D. A. HARPER,
Propriétaire

VÜSTIi roes ms PHTBS«P
une annon comme

La VENTE ANNUELLE avec DISCOMP­
TE, que nous accordons aux acheteurs, 

à l’époque des fêtes, est commencée 
depuis lundi dernier, et durera 

UN MOIS.
EDOUARD THEREAU,

290 Rue DALHOUSIE. *
21 Nov. '84 UNE REDUCTION DE 10 PAR 100

est accordée à tous ceux qui achètent 
durant ce mois.Toi'si Fente Nous vendons d’élégants porte-rideaux 

(Pole) en noyer noir ou ébène, avec les 
bouts en cuivre, anneaux, accola 'es, 
etc., pour $1.25 au comptant, chaînes 
en cuivre pour rideaux, 50c par paire.

No-'h tenons <ie revevo r • le 
i#lm« bel assortiment 

«» toiles peintes et dorees 
pour i'enetres qui ait 

ja nais ete importe en Canada

HARRIS, CAMPBEii & Co.
ENTREPOT DE MEUBLES,

RUE O’CONNOR
près de la RUE SPARKS

4 décembre 1884

JACOB ERRATT.
MAGASIN PALUS DE MEUBLES,

38 HUE RIDEAU.
Pour les meilleures ferronneries à bon ma: 

ché, allez chezN. B.—Voyez les échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine. McDOZJGALL & CXJZNEi

Le plus ancien magasin de ce genre è 
Ottawa, établi en 1850, à l’enseigne de la

GROSSE TA R 1ERE,
Rue Sussex, et coin je la rue Bute,

CHOIX TRES VARIE

CHAI'DI ERES, OTTAWA,
! Et à MATTAWA, P.Q.

NOUVEAUX PATRONS MCDOUGALL t CUZKER
31 OctobreG883. la

Le soussigné vient de recevoir un assor­
timent considérable de nouveaux patrons 
de PAPIER A TAPISSER, avec bor-lw 
appropriées, capable de satisfaire tous 
goûts. Les prix sont fixés à 15 par 

îiir marche que partout ailleur

sollicite une visite, avant que d'ache- 
d leurs.

SPRUCINE
Une des 
rations 
au public, po 
ment immedi 
rison de la T

meilleures prepa 
offertes jnsov.in 

ur le soulagi 
at et la gut» 

oux, du RhuLt 
de la Bronchite, de l’£* • 
tenement, de la Croupe e’ 
de toutes les maladies de * 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 25 ei 
50c la bouteille.

cette
Ta

J. B. ARIAL,
526 l ine Sussex -

B. R.fccGALE, Chimiste .
Montré.- 'OTTAWA.

27 Novembre 1884 lm ,8

A VENDRE L FB'
O A A Cordes de bois. S’adresser à W. 
QUU O. McKay, rue Sussex et M La- 

,. P°inle»inarch6 BJi ou à ü. A. Roc 
me, No 97, rue Cat heart. I LIJ. L. I till*, L L. BXavocat
124 Rue PRINCIPALE, Hul

— ET —

45 Rue MU RR A P, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884

TÏOThdIÏL
TENU PAR

JOSEPH DESLOGES,
No 21 RUE MURRAY, OTTAWA

(Ci-deroamZoccupê'.oa.JosebhlMantha)

QUAI

MA

LE BEVi

Le coml 
Basco a- 
plus d’ui 
le dîner i 
dans la s 

Tout i 
le vieux 
du rega 
voyant p 
tation, il 
demmen 
Kogas a 
Quel boi 
ment pot 
fection < 
re. Grrâ 
fluence, 
et mainti 
lierai, ui 
c’est enc< 
de Bogas 

Telles 
vieux do: 
aurait bii 
avait mis 
de surexc 
lorsqu’il 
s'agis, ait 
rin, Fran 
sa curios 
dévouera 

Imrnéc 
ner, le < 
Ludovic, 

—A de 
Il regr 

ser le res 
cher cou 
de répoti 
pressante 

Depuis 
José Base 
les soirs, 
vent de 
ou quat 
Nous n’a' 
qu’il pat 
chez la 
Waldrecl 
sùr de r 
ches étra 

Dès qu 
gas fut p 
dans sa c 
visage pi 
loureuse.

—C’esl 
murmur:

Il fit 
tour de 
lourd, te 
mains.

—Non 
saurait n 
me Ta di 
voleurs e 
fâmes ! 1 
un misé] 
et quelle 

II

De spacieuses écuries sont attachées à 
1 établissement. M. Desloges étant agent i 
pour les marchan ts de bois, attire l’at- . 
lentlon des hommes de chantiers qui en 
allant se pensionner chez lui, trouveront V 
à s'engager immédiatement,

10 déc. '84 3 m

mira «’habits
DE PRINTEMPS ET Q’ÉTÉ

TOUTES S^ESiCfliPEiUJl 1
«.si des pus uonsitlorabieb

u»ut6B les nouveauiés.

Notre asaoi urnent est môme trop considé­
rable, nous vouions le diminuer en

ot comprend

»

VKHRUHT A BOA «ARCHE;
VOTRE ASSORTIMENT DH

v il E MIS JE S
de toute description, est le plus cimsidé- 

râble qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des plus Populaires.
VAl.IIÎTE RRESOUTNPtNIE DE

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

GANTS,
BAS,

CHAUSSETTES. 
LiNGE DE CORPS, etc.

COLS

277, RIE WELLLWMS,

C. Œagné et Cia I
5 mars. 1883 la

DORION & DELORME, :
ARTISTES-PHOTOGRAPHES, ' *

HO Rue Sparks et 568 Hue Sussex,
OTTAWA.

Nouveaux fonds de scènes variés, peinte 
par les meilleurs artistes du Canada.

Grands avantages pour les fêtes.
Une douzaine de Portraits,

CABINET SIZE,
et un cadre valant $1.00, pour

93.00.
Photographies de toutes grandeur*, satis­

faction garantie.
Une visite est sollicitée chez

DORION et DELORME,
No. 140, rue Sparks te 

569 rue Sussex, coin de la rue Rideau.
18 OcL 1883

, t

r
la. I

NOUVEAU MAGASIN

PEINTURE, TAPISSERIE, VITRES
ET DR DECORATION 

Ne. 208, Rue IIALB0U5IE, Ottawa,
TI1ÏD PAR

GEO. PHILBERT -i
IPropriétaire

M. GEO. PHILBERT, se charge de toute*' 
commande que l’on voudra bien lui donner. 
Prix très modérés et ouvrage garanti.

Les marchands de la ville et de la cam— 
priés d’aller lui . rendre une* , 
d’acheter ailleurs.

ne sont 
te avant

PJJ poui 
accablé, i 
causeuse 

Il était 
ti. Tout 
de son 
ployé te 
force en 
Il avait 
tioo, il a 
Ah ! com 
cher à la 
sen dégo 
~ver Maxi 
pendant 
vait joue 
Uni, il fa 
les loupe 
per de E 
veillenx 
tent de 1 
lui faisa: 
Il resseï 
bandit ? 
fiait.

GEO. PHILBERT.
208, RUE DALHOUSIE..

Il fBv 1 84 1 an

L'ORGLVIS 4L de L’HOMME
Est l’œuvre la plus compl- xe du créateur 
et quand ce mecani- me si compliqué, et si 
artistement fait, est dérangé par la mala- V 
die, on doit rechercher le moyen le plus 
efficace, et ce secours doit être demandé .
». ux plus expérimentés, car le corps humain 11 
est quelque chose de trop précieux pour “ 
être négligé. Alors s élève la question :
" Quel médecin employer ?"

Le Dr Oscar J hannesskn, de PUnirer 
sité de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa vie, du système nerveux et 
geniteurinalre.

SES HE ME DES GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du système 
nerveux, y compris la Spermathroée, Go- , 
norrhée, la Sphilie, la Stricture et l’Impor- , 
ten ce, etc,, etc.

PAKCEQUK vous avez été trompé et * 
abusé par lt*s CHARLATANS qui préten­
daient guérir cette classe de maladie, J 
n’hésitez pas à essayer de la méthode du 4 
Dr Johànnksskn, avant que cette maladie 1 
devienne chrouique et incurable, 

t®. GRATIS “©I
On enverra par la malle un traité pré- I 

cieux du système du Dr Johannessen par- I 
faitement cacheté à toute personne souf­
frant de cette maladie, pourvu qu’elle * 
s’adresse à son seul age 
Etats-Unis ou au Canada.

/

Depui 
ti relevé 
jour où 1 
milienm 
et éclair! 
trouvé 
tait. Il

nt autorisé, aux

HENRY VOGRLBR,
49, South Sireet, New-York.

Divers symptômes compliqués sont trai­
tés par les prescriptions spôoiales du doc 
leur Johannessen d’après l’avis d’un mé 
decin dûment qualifié.

Toute correspondance confidentielle et 
toute réponse est envoyée fraisée poste 

«W - ècA,

raeser, i 
il était 
José Be 
enchain 
aux piec

,■ i
nt t*.

' 4c 84-1 »» "~

D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attaches aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montréal.

Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax, Haint-Jeau, Boston, et tous les 
points de la Nouvel le-Angleterre.

La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1884 ; 
L’Express du jour quille Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
“ „du soir quitte Ottawa à 11.05 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.45 am
“ du jour quitte Toronto à 9.20 an 
“ “ ■ Arr. à ( Htawa à 6.07 \ m
“ du soir quitte Toronto à 70.0 f -n 
“ “ Arr. à Ottawa à 5.17 am

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 
trains du soir.

Connections à 8m th’s Fall pout 
Brockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
and Black River et ses nombreuses con­
nections pour le sud et l’est.

Corn ecùoiis à Toronto pour tous let 
points à l'ouest, sud-ou^st et noi d-uuesl.

Four les billets, le prix du passage, les 
sièges dans le char-salon, la table dt 
départ des trams pour le haut de l’Ottaw-i 
et tous les autres static.is locales et autres 
informations concernant les passagers 
s'adresse* au bureau des billets.

Isr 43 JttUE EJLGIaN.
GEO. W. HIBBARD, 

Assistant-Agent-Génèrai * des Passagers 
ARCHER BAKER, 

Sunntendant-généraJ
W. C. VANHORN E,

Vice-Président.

Pilules je Noix Longues Composées
De MeGALl

Recouvertes »

Pour la guéri­
son certaine dt 
toutes les aflet- 
lions bilieuses 
torpeur du toit 
maux de tét* 
in di ges tlonr 
étourdtssemen : : 
et de toutes *e« 

U) -..«vivais fonctionne

te mr.xlX

malaises causés par 
ment de l’estomac.

Ces pilules sont o.tt> u Ireoommandét! 
mme étant un des t*:us sûrs et des plu 

efficaces remèdes contre les maladies plut 
haut mentionnées. Elles ne contlennen 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
lions. Tout en étant un puissant nurgatii 
pouvant être administre dans n*Import# 
quel cas, elles ne contiennent aucune dt 
cee substances délétères qui pourraient et 

dre préjudiciables à la santé des enfant: 
ou des personnes âgées. Les Pn.rn.ie n 
Noix Lonoüm OoMrosâ**, ns MoGali, sont 
préparées avec soin, avec un extrait col* 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec <r autres principes végétaux, de ma 
nière à les placer au premier rang pant 
tontes les punies stomachiques jusqu’à 
sent offertes au public. , _ ,

B. ». MoGÀLB,

tslus

. r ..

Ciiemin ue Fer Canadien ùu Pacifique
m VISION I»K L’ EST. 

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT

Ligne Courte
ENTRE

OTTAWA ET MONTREAL

Arrangement* d’Iiirer, com­
mençant Lundi, 24 Nov*l$84

h 1-
II 11

W H~

f.S
p. STABLSAU DIB HB8.

POOR LF" mt

FOURRURES
Assorti neut complet de Fourrures 

de toutes espèces, tel que
Kobe** pour voitares. Capots» 

Manteaux, Manchons, 
Casques, etc*, chez

H. L. COTE
lf8, Rue Rideau.

A. A. ADAM,
Avocat, Procureur, Notaire, Sollici­

teur et Collecteur.
Bureau : chez MM, O’Gara & Remon, 

No. 58, rue Sparks, Ottawa
M. Adam suivra les Cours civiles et cri­

minelles de la province de Québec.

Hotel du Castor
451 et 453 rue Sufsex, Ottawa. Les 
agents-voyageurs trouveront bonne table 
et des voilures toujours prêtes à cet hôt-1. 
Prix modérés. Un téléphone est attaché 
à rétablissement.
E. i HEVRIEK, proprietaire

Ottawa, 18 déc. 1884^_ lan

TAPIS, TAPIS ete.
IAISÛ1M TAPIS J

Expositions Internationale et Colonial!D’OTTAWA.
grand assortiment, les meil 
rs, et 1 ^s plus bas prix en

te IA**»1! 
’ears ’*tv) A Anvers en ISSU—A Londres en 18N.

fait

. rclarts, Rideaux, SHSSSSÎS
Corn elp1 tiirniture»- de rosi 1885, et aussi à l’Exposition pour les
' «« Meuble-«le tome Morte Colonie, et pour l'Inde à l.ondres en 1886.

Le gouvernement fera les frais du trans- 
port des produits du Canada j’usqu’à An­
vers et d’Anve.s à Londres, comme aussi 
les frais de n tour au Canada si lee objets 
ne sont pas vendus.

Les objets destinés à Anvers devront etre 
prêts pour expédition pas plus tard que la 
première semaine de mars prochain.

On croit que c< e expositions offriront des 
occasions favorables de fi ire connaître les 
ressources naturelles du Canada, ainsi que 
ses progrès dans l’Industrie et la fabnea-

Des circulaires et des foi mules contenant 
de plus amples informations ser. ut en­
voyées à ceux qui en feront la demande par 
lettre adressée (franco) nu ministère de 
V Agriculture, Ottawa.

Par ordre,
JOHN LOWE,

Secrétaire, Ministère de V Abc%mlture 
Ministère de l’AftiteUtere, 

êttawa, IM déeeatere, 1W4.

MAISON DE TAPIS D’OTTAWA
148 Kne 81*.4 RK8.

SHOOLBRED et Oie.
Ottawa, IT Déc. 1883. le

TERRE A VENDRE

Quatrième partie du lot No 26, 1ère con- 
esion de Gloucester, sur la rivière Ottawa. 
Cette terre comprend 42 acres de terrain, 

oitié est en terre meuble, propice 
l’autre moitié ebt en terre 
îière qualité. S’adresser à 
GEORGE HAT, 

Marchand de Ferronneries, 
51 Rue Spark., Ottnnrn.

12 eev

dont la m 
au jardinage, 
glaise de premi

3m

te^i^-L^.......... .......... im «■■!■■

GRAND EMOI

Chacun se demande aujourd'hui 
ce qu’il doit acheter pour faire ses 
présents de Noël et du 1er de l’an, 

Réponse : R udez-vous chez P. 
0. Guillaume, No 455, lue Sussex. 
Là,vous pouvez choisir, en effet, les 
plus beaux objets qui soient vendus 
i Ottawa, tels que livres de prières, 
albums, objets de piété, et une im- 

variété d’articles et jouets 
pour les enfants. Vous trouverez 
en outre le plus grand choix de 
cartes avec inscriptions en anglais 
et en français.
Le tout est vendu à bon marché.

HOMMAGE A L’HONORABLE M. 
COSTIGAN

11 y ayàit, hier après midi à deux 
heures, une réunion agréable au 
City Club, où un certain nombre 
des* am is de l’honorable ministre 
du Revenu de l’Intérieur lui of­
fraient un lunch impromptu. M. 
J. J. Curran, C, R., M. P., présidait, 
etM C..J.O’Doherty occupait le fau­
teuil de vice-président. L’hôte du 
jour était à la droite du président, 
qui avait à sa gauche l’honorable 
W. H. Lynch, Commissaire des 
terres de la Couronne. Ou remar­
quait parmi les personnes présentes 
MM. E. Murphy, W. Wilson, .J. P. 
Whelan, .1. F Quinn, Richard 
McSha , .lamer Guest, II. .J. Cio 
ran, P. J. Cûj e, D E. Bowie, B. 
Tansay, etc.

Après le lunch, qui fut des plus 
recherchés, M. Curian, dans un 
discours heureux, porta la santé de 
l’honorable M Custigan, qui ré­
pondit en termes bien sentis et avec 
sa modestie caractêiistiqire. Vint 
ensuite la santé de l’honorable M. 
Lynch, portée par le vice-président. 
M. Lynch répondit éloquemment. 
M. W. Wilson, comme étant le 
plus jeuue membre du Club des 
jeunes conservateurs ot comme 
le plus ancien conservateur pré­
sent, fut alors appelé à faire un 
discours en faveur de cette société.

La san é du vice-président, por­
tée par M. J. F. Quiun, qui énonça 
l’espoir de voir un jour M. Doherty 
représenter Montréal dans le parle­
ment de Québec, fut reçu par des 
applaudissements enthousiastes, et 
fournit occasion au vice-président 
de faire un discours remarquable. 
En somme, l’après-midi fut fort 
agréable, et l'honorable M. Costi- 
gau est parti hier soir pour Ottawa 
par le chemin de fer du Pacifique.

(Gazette de Montréal.)

me n se

DIAMOND DYES

• -r> '• ~ idr cris 
villeux

Partout o.i 
le Dyamond 
remède qui f.. vuu... ugue le
monde, éblouissant tons les yeux.

LE REPOS DES FATIGUES

Vous qui ôtes faùguês, insou­
ciants. sans espérances, qui souf­
frez, reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez môme la moit, 
soyez sans inquiétude. Cette pré­
paration presque miraculeuse con- 

aux Etats Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana 
da et est souveraine pour la guéri 
son de toutes les maladies des 
rems et de toutes les affections du 
oie. Essayez la sans délai.

EST-CE BIEN LE CAS Y
Tous les marchands de la cam 

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se ri i bent qu’il faut 
aller chez J. ti. C. Dunn, coin des 
rues Dalhousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défient toute compétition. 
11 n’a pas d’égal pour son bon 
marché.

A. CHABOT 
472 RUE SUSSEX

NOUVEAU MAGASIN D'EFFETS 
POUR VOITURES

PETITE GAZETTEAerortiment complet de carcasses en bois 
pour tontes espèces de voitures, moyeux, 
jant< e-, manchons de charrues, etc., etc.

Une boutique p ur la confection des voi­
tures est attaché à l’établissement.
M.Chabot répare et fabrique à ordre tontes 

sortes de voitures d’été et d’hiver, dernier 
le. Une v-isite est sollicitée au numéro

Charbon importé par chemin de
fer, qualité supérieure et au plus 
bas prix du marché S’adresser au 
quai Easton, No. 185, au bassin du 
canal. Ce charbon est bien passé 
au tamis et pesé sur les balances 
de la uuiripalité. 29—3m

stv
472, Rue SUSSEX, Ottawa,

27 OCt 2 m, 3 f p 3

ASSOCIATION i U,6
Maison de New iork — Nous 

avons visité, aujourd’ui, l’établisse­
ment de tailleur de New York, tenu 
par M. J. L. Beaudry. No 523, rue 
Sussex, et nous y avons admiré 
un grand assortiment de marchan­
dises reçues directement d’Europe, 
du Canada et des Etats-Unis, tels 
que tweeds canadiens, anglais et 
écossais, drap de Pilot et drap fin, 
serges anglaises, françaises et écos­
saises ; aussi articles de fantaisie 
pour messieurs. Toutes ces mar­
chandises sont des plus nouvelles. 
Coupe garantie, prix extrêmement 
bas et visite sollicitée.

J L. Bkaudry,
523 rue Sussex.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

La Sprucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d égale. 
Elle est entièrement différente 
d’aucune a une espèce de composée 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est raise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de 
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

JD

PREVOYANCE
DU CANADA.

orporée d’après les Statuts-Consolidés 
da Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provincial.

BUREAU PRINCIPAL :
16a RUE ST JACQUES

MONTREAL.

DIRECTEURS.
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqu . 

Jacques Cartier—“ Président.” 
n. W. W. Lynch M. P. P.,

Comméssaire des Terres de 
la Couronne Québec, P. Q.

Ben. Globenaky. Ecr., C. R.
L. H. Mat sue. M. P., Président du bureau

d’Agriculture de la province de Québec. 
John L. Cassidy, Ecr., Négociant.
J. McEntyre, Ecr., Marchand.
M. Babcock, Ecr., Manufacturier.
John L. Ha.ris, Ecr, Moucton, N. B. 
Arthur Gagnon, Ecr.
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guérin, Ecr, M. D.

Ho
Vice

Présidents

Hon. Alex Lacoste, C. R., M. C. R., et T. 
J. Bit aillon, B. C. L.—Aviseurs Légals.

t Trésorier.Arthur Gagnon —Secrétuire et 
John Hopper.—Agent Général.
Dr. J. J. Guérin.—-Diricteur Médical.

Les surplus sont déposés dans le trésor
provincial.

Pour imformationa s’adresser à
M. CHARLE8 PUNCHAK1>

Ko, 76. RUE SPARKS,
OTTAWA.

9Mid

F CM v.Z
IÆS CIGARES

com-

CABLE J. B. ARIAL,
PEINTRE.

DÉCORATEUR,
TAPISSIER

Ki VU K! Eh

ET !

PMI
MANUFACTURÉS PAR

S. DAVIS & FILS
1ÏÏEIL.

Marchand dk

PEINTURE
BT DK VITRES

526 RUE SUSSEX
OTTAWA

M Arial so charge de toute 
commando dans sa ligne d'af­
faires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

Les propriétaires treuveront 
un grand avantage en le favo 
risanl de leurs commandes

17 m.ii 1883 Ui J ne.
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Un Grand Preblcme LA PROTECTION SAKS E6ALBcou. Il n’aurait eu qu'un seul 
moyen de sortir de son esclava­
ge, de rompre le pacte dont il 
avait signé les conditions hon­
teuses ; renoncer à Maximilien- 

Mais il l’aimait. Et le 
malheureux s’étourdissant, ne 
voulant ou n’osant plus re­
porter sa pensée en arrière, était 
arrivé jusqu’à ce jour sans se 
demander comment il ferait pour 
remplir les conditions de son fu­
neste marché.

Maintenent, éclairé par Mor- 
lot, qui lui avait montré le faux 
comte de Rogas et ses complices 
agissant dans l’ombre, poursui­
vit avec une audace inouie leur 

infernale, il voyait dans 
quelle horrible situation il se 
trouvait. Un effroyable abîme 
étajt sous ses pieds. Mais déjà, 
il avait pris une résolution ; ce 
qu’il avait à faire, ce qu’il devait 
faire, il le savait.

Pendant près d’une heure, la 
tête appuyée contre le dossier 
du canapé, il resta plongé dans 
l’amertume de ses sombres peu-’

« r HUILE DUCOUXE FEUILLETOIT
DOCT"

HUILE DE FOIE DE MORUE
Iodi-Ferré* 11 Qiioqiiu « an Êttrees lOraogei Alt*

—Prenez toutes les médecines pour les 
rognons et le foie.

—Prenez tous les purificateurs du sang.
—Prenez tous les remèdes contre le 

Rhumatisme.
—Prenez tous les spécifiques, contre la 

fièvre et les dérangements bilieux,
—Prenez tous les restaurateurs du cer­

veau et des nerfs,
—Prenez tous les grands moyens de ren­

dre la sa té.
—lintin, prenez toutes les meilleures de 

toutes ces choses, et les plus parfaites
—De loutes les meilleures médecines du 

Monde, et vous trouverez que les
—" Amers de Houblon ” possèdent plus 

que tous ces autres remèdes des qua- 
1 tés et une puissance curatives et

—Qu’ils vous guériront quand les autres, 
Pris un à un ou simultanément n’au­
ront pas eu d’effet. Essayez et vous 
en aurez la preuve 

JtiniliirciH*enieiit du Foie
Il y a b ans je- commençai a souttrir 

d’une maladie du rognons, du ioie et du 
rhumatisme.

Depuis lors je füs absolument incapable 
d’ag r. Mon foie devint dur comme du 
bois ; les membres m’enflèrent et se rem­
plirent d’eau.

Tous les meilleurs mé tecins déclarèrent 
que rien ne pourrait me guérir, 
d’essayer les Amers de Houblon ; 7 bou­
teilles suffirent pour rendre mon foie à 
état normal, pour guérir mes raembr s et 
pour opérer un miracle dans l’état de ma 
santé ; autrement, j- serais aujourd’hui 
dans la tombe. J. W. Moret, Buffalo, 
()ct. 1, 1881.

Pauvreté et NonH'rance
J’étais chargé de dettes, de pauvreté et 

de souffrances dep ’is des aimées, ô c.iusu 
îles mal idies de ma famille et de-s comptes 
considérables des médecins.

J’étu's complètement decourage, jusqu'à 
ce que.il y a un an, sur l’avis de mon pas­
teur, je commençai à faire usage des Amers 
d ■ Hounlon, et en un mois nous étions tous 
bien et personne n’entre nou« n’a été ma 
aile depuis. Je dois dire à tous las pau­

vres qu’ils peuvent tenir leur famille en 
bonne santé durant un an en se si rva-'t 
des Amers de houblon, sans dépenser au­
tant qvo coûterait ur.e visite du médecin 
Je le sai<.—i n hivrier.

UajTLes bouteilles qui ne portent pas 
une étiquette blanche marquée d’une touf­
fe verte de Houblon sont de la contrefa­
çon. Rejetez tous les remèdes sans valeur, 
empoisonnés, qui s’offrent sous le nom de 
“ Houblon "ou 4 Houblons ’’

1SAIE DAZELE FILS /VManufacturier
—(ET)—

MARCHA Ml de CHAUSSURES
EN GROS ET EN DETAIL

ne.
Ce précieux mi-itcament, fruit ooa longs travaux et des parai 

Tarantes êtn toa du Docteur DUCOUX. reuua «oua une Mille 
formv V«u U de role de Morue, le Ter, le Quinquina et 11 
Sirop «VS. or, <*• d’Oranr«« Amère#.

Lee élément.» qui entrent a am* Is composition de ce produit 
expliquent suffisamment non îaunciev sucefe* et raugraentatloo 
consUnt*i de sa consommation prou vu un ne peut 
est pourvu de toutes les qualité-’ nécessaires rv>n* 
mit, la Chlorose, les Mêladu’t de i’otfrùty.le* itron. hite». ithttmt» 
Catdrrhet, la Phthisie et toute» le* Atfèciwnji Acrv/me'ttet 

X»ee Médecin» le# plats éminents recommandent tout 
particulièrement ce médicament, d'une odeur agréable, 
sane mauvais godt et do it l'omis* est fat lie,économique.

SiQUATRIEME PARTIE Kii
n, FC1, Iti VC"\

TSSSpfl
i ' wpn*‘i$i':îÉ

quH4 e*.MAXIMILIENNE COIN DES RUES iniiWr V
3Dalh.ou.9i© et de l’Eglise 

OTTAWA.
t Suite \

v es voir à srs nombreuses pra­
tiques et au public d’Ottawa eide ses en­
virons en générai qu’il a acheté et mis 
en opération tontes les machines du vaste 
établissement autrefois en opération 

i Sussex par M, Selby Lee pour la

Désire faire
LE REVEIL D’UNE CONSCIENCE Dépôt ftaéril â Paris, Dr DÜCÛÜX. 209. me SlDeiii

VLe comte de Montgarin et José 
Basco avaient causé pendant 
plus d’une heure. Avertis que 
le dîner était prêt, ils passèrent 
dans la salle à manger.

Tout en faisant son service, 
le vieux François interrogeait 
du regard son maître. N’y 
voyant plus aucune trace d’agi­
tation, il se sentit rassnré. Evi­
demment, les paroles de M. de 
Rogas avait calmé Ludovic 
Quel bon parent ; il avait vrai­
ment pour son jeune maître l’af­
fection et la tendresse d’nn pè­
re. Grâce à son heureuse in­
fluence, Ludovic s’était corrigé, 
et maintenant, s’il avait un en­
nemi, nn chagrin quelconque, 
c’est encore cet excellent comte 
de Rogas qui le consolait.

Telles étaient les pensées du 
vieux domestique. Pourtant, il 
aurait bien voulu savoir ce qui 
avait mis son maître dans l’état 
de surexcitation où il l’avait vu 
lorsqu’il était entré. Quand il 
s’agis-ait du comte de Montga­
rin, François était curieux ; mais 
sa curiosité faisait partie de son 
dévouement.

Immédiatement après le dî­
ner, le comte de Rogas quitta 
Ludovic, en lui disant :

—A demain matin !
Il regrettait de ne point pas­

ser le reste de la soirée avec son 
cher cousin ; mais il était forcé 
de répondre à une invitation 
pressante.

Depuis environ deux mois, 
José Basco sortait presque tous 
les soirs, et il lui arrivait sou­
vent de rentrer que vers trois 
ou quatre heures du matin. 
Nous n’avons pas besoin de dire 
qu’il passait toutes ses soirée» 
chez la soi disante baronne de 
Waldreck, où il était toujours 
sùr de rencontrer quelques ri­
ches étrangers.

Dès que le faux comte de Ro­
gas fut parti, Ludovic se retira 
dans sa chambre. Aussitôt, son 
visage prit une expression dou­
loureuse.

—C’est horrible, horrible !
murmura-t-il.

Il fit trois ou quatre fois le 
tour de sa chambre, d’un pas 
lourd, tenant sa tête dans ses 
mains. Pnis s’arrêtant :

—Non, non, reprit-il, rien ne 
Ah ! Morlot

A j Ir EO. 3IOKIX » Cm,
Ph»rm«ol.ni-Chlml,te, 31* ru. St-jMaœuvre

FABRICATION DES CHAUSSURES APERITIFS, STOMACHIQUES. PÜHGÀTiFS i DEPURATIFS
* AÎEUZfcnv* H* fut* lésai* •-! prdvtennent nui,nipi: sr rattachent k

■>, 'eroORQriWBKrTdMlNTElSTXWH.lvIl.'sqW’ flanque-
v V i T/iyr inr, €*>.<* fi gui Han, A mu* tie Hile.

(ltJ -Vv.v * < oNfli-v/joii» du Foie,tiu l'unmou et tin # ereeuu.er
*\ cil! dorln, r # VHKS IMI VS 1 ’ MHFVAl S

/* Exiger ! étiquette ci jointe ni A couleur» v.rr le mot VÉRITABLES 
V'JKRANC.k /+ I'.WIm tÙboite(S0£3ir,s) .1

1/ttébee: D'Ed MORIN 1 C"; Montreal i LA VIOLETTE 4 RELSOl.
KT rn INCITA VUS I‘H SKMACIFR DU CANADA

M. I. Dazé désire attirer l'attention du 
public sur ce qui suit :

Le personnel de l’établissement eet san 
contredi le plue complet de co genre 
Ottawa et est composé d’ouvriers de pre­
mière cl

*

TOUTE COMMANDE
Qui lui sera confiée sera exécutée et expé­
diée avec soin sous le plus court délai.
Une SPECIALITE dans les Commandes

Les meilleurs matériaux sont employés 
atisfactioa garantie. Prix très modérés

UNE VISITE EST SOLLICITÉE
S6^”Les marchands de la acampagne fe- 

raient bien d’aller visiter cette MANvFAO 
TURK avant d’acheter aillev

IZAIE DAZE,
Propriétaire

Je reso!u>

VERITABLE ELIXIR du D' SIEUEsées.
Soudain, il s’agila convulsive­

ment et se redressa.
—Et voilà ce que j’ai été et 

voilà ce que je suis, dit-il d’une 
voix étranglée. Malheur, mal­
heur !...Quelle triste vie que la 
mienne ! C’est ma faute. O ma 
mère, si j’avais pieusement gar­
dé ton souvenir, je ne me serais 
pas roulé dans toutes les fanges' 
Je suis daus la vie un être inu­
tile, moins que cela encore, un 
parasite...Je peux me comparer 
; l’ivraie dans un champ de blé. 
Je pouvais être quelque chose 
et je ne suis rien. Ah ! maudit 
soit le jour où j'ai rencontré de 
Rogas, ce démon échappé de 
l’enfer ! J’étais perdu, c’est vrai ; 
mais je n’étais pas encore ce que 

misérable !

TONDUE ANTI-GLAIREUX * ANTI-l .. JX
l'rôpsn» parCiACVE, Pharmacien, seul PmprlétiWv 

9. Rue de Grenelie-Salnt-Oermeln, PARIS
VËlixir de Guillié, préparé par PAUL GAGE, rst un dos mMioamonU lo« plus 

ofllence*. les plue utiles, les plus économiques comme Purgatif ot comme Dépuratif.
11 est surtout, utile aux MédeHtu de campagne, aux Fa 

A la cltuae ouvrière à laquelle il épargné dot t ain considéra 
L'action de f Élixir QUILLIÉ eet toujourt Au lieu (fealgrr tint ditto sérfro, Iloot utile qu'un

bien foi ton te. bon repu toit prie le tolr du Jour où on en fait otage
Comme Purgatif, il eet tonique en mime tempe II peut être adminlotrt arec un igal tuccit i le 

Que rafralch/ieant. // aide et corrige toutee lee plue tendre enfance comme i la plue et trime 
tecrétiont et donne de le force aux organea. nellloooe, earn crainte d'aucune eeotee d'accident.

millet AlrtanAnt drs ternuri médira u r et 
ib'.ce de medicaments.16 mai 84

L. A. Qliivar
A roc A T. Une expérience de plus do SOIXANTE ANNÉES a démontré que \ Elixir Guillif 

préparé par PAUL GAGE, était d'une efficacité Incontestable contre loe
nfeVRES PALUDÉENNES,

W. AFFECTION

Bureau.—Knvoiguuro dut. rues Hideur e> 
Sussex, Block l’tigleeor., Ultawa, Dut 

ARGENT A PRETER ,£«• 
Ottawa 8 jflM'er 1K8S

U CHOLÉ 
S OOUTT

RA, V. FIÈVRE JAUNE,
BUSES et RHUMATISMALES, 

d»n. le» MALADIES de. FEMMES, de. ENFANTS, do FOIE et dan. tenu* 1* Malidlet congoetlvei. 
Oit Ireclne, qui ett « rvltiH# Trait# d» Itodit meik, rat Jiiite à ehqii kiltille 4e Véritable ELIXIR 8Ü1LL1É. 

Dépositaires i QUÉBEC :,/>r Ed. Morin * Ce*Ph*m Ch^, 314, rue Saint-Jean.

U DT8SBNTBRIB,
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CHEMIN DE FER INTERCOLONIALJOUISSEZje suis devenu, un 
Heureusement, mon père et ma 
mère dorment dans le tombeau, 
ils ne peuvent pas voir ma hon­
te. Ils ont été bons pour moi, 
ils m’ont aimé.

Comme pour 
facile ! Oui, je pouvais 
reux, je ne l’ai point voulu.Deux 
chemins s’ouvraient devant moi, 

l’un, je croyais voir des 
fleurs, je le pris ; c’était le mau­
vais chemin. J’arrive au bout, 
l’horizon s’efface, tout est dans 
la nuit. J’ai beau regarder en 
ariière, ce n’est pas sur des 
fleurs que j’ai marché ; j’ai pas­
sé à travers des épines et des 

où je me suis déchiré, 
dans des flaques bourbeuses où 
je me suis souillé. Et j’entends 
des ricanements, des éclats de 
rire, des hués ; ce sont mes com- 
j agnons de route qui me crient: 
Prends garde au fossé, casse-cou!

Mon père dont la mémoire est 
vénérée, mon père m’avait trans­
mis un nom honoré et sans ta­

ll comptait sur moi 
pour le porter dignement. Il 
ne se doutait guère que son fils, 
un jour piétinerait sur ses cen­
dres !

—Ah ! malheureux, malheu­
reux ! s’écria-t-il en se frappant 
le front, qu’as-tn fait de ton 
nom et de ton honneur ?

Après être resté un moment 
silencieux, son visage changea 
subitemfent d’expression II y 
avait dans son regard une sorte 
de rayonnement.

Il joignit les mains et se mit 
devant une

La Grande Roule Canadienne jus­
qu’à l’Océan, n’est pas surpassée 

pour la rapidité le conforl 
el la sûreté.

Chars palais et chars dortoirs joints à 
tous les trains express. Bonne salle à 
diner à des distances convenables. Aucun 
Bureau de douane pour examiner.

Les chars Pul.man qui quittent Mont 
réai les lundi, mercredi et vendredi se 
rendent directement à Halifax, et ceux 
qui quittent le mardi, le jeudi et le 
samedi se rendent , Saint-Jean directe

Les passagers de toutes les parties du 
Canada ei des Etats de l’Ouest, pour la 
Grande Bretagne et le Continent devront 
prendre celte route, évitant aicsi p Ubi urs 
centaines de milles de la navigation d’hi-

De la Santé et du Bonheur JOS. SENEGAL,
COMMENT ? comme d’autres

ont fait.
ENTREPRENEUR

DE POMPES FUNEBRES
Souffre*-von» de •ledlee des

rognons ?
“Le "Kidney AVort” m'a ramené, pour 

ainsi dire, des portes du tombeau, lorsque 
j’avais été condamné par treise médecins 
éminents du Détroit."

M. W. Deveraux, Mechanic, Ionia, Mich.

moi la vie était 
être hi-u-

601M DSS BUIS

York el Dulhouste,
OTTAWA.

Voe nerf» eont-ils affaibli» T
“Le “Kidney Wort” m’a guéri la fai­

blesse des nerfs, etc., lorsque l'on désespérait 
de mes jours." Mde M. M. B. Goodwin, Kd. 
Uhrietian Monitor, Cleveland, 0.

sur Crêpes, gants, écharpes de 
deuil, etc., louésEXPOSITIOI de PARIS 1871

HOBS COHC0UB8

«ASTHME
r Par la POTTO KM duSouffres-vou» de la

ney Wort" m’a guéri lorsque 
avait la consistance de la enue, 
blait à du sang.

Frank Wilso

maladie de

r' D’Cléry“ Le " Kid 
mon urine 
puis ressent

i
Dépositaires à Québec : D'Ed. MORIN A G*.
M. C. 0. Uacier a ces médecines tl 

dépôt à sa pharmacie, 517 rue Sussex.

"— —— v 
Poudres de Condition d'Aleiander

10III.es POUR lee ROGNONS
KT AUTRK8

I ED ECHUES CELEBRES

n, Peabody, Mass.
Souffrant de la diabète T

“ Le " Kidney Wort” est le remède le plue 
efficace que j’aie prescrit. Il procure un 
soulagement presque immédiat."

Dr Phillip C. Ballou, Monoton, Vt.

Importateur* et Exportateurs
Trouveront avantageux de se servir de 
celte route, vu qu'elle est la plus rapide 
et jue ses taux de transport sont aussi 
bas que ceux de toute autre ligne.

Le trafic direct est expédié par des con 
vois rapides spéciaux, et l’expérience a 
prouvé que la route de l’Intercolonial est 
la plus rapide pour le fiet d’Europe, venant 
ou en destination des divers points du 
Canada et des Etats de l'Ouest.

On peut obtenir des billets et aussi tous 
les renseignements désirables sur la route, 
les taux de passager ou de fret en s’adres-

ronces
CHEMIN DE FER

«CANADA FMTifl’Sooffree-von» de maladie» du foie T
" Le “ Kidney Wort” m’a guéri d’une ma­

ladie chronique du foie lorsque je demandais 
à mourir." Henry Word» ex-oolonel

69 Gardes Nationale, N.Y.

ns de douleur» dan»

“ Le “ Kidney Wort ” (1 bouteille) m’a 
guéri lorsque j'étais si souffrant que je ne 
pouvais me lever, mais quo je me roulais 
hors de mon lit.”

C. M. Tallmage, Milwaukee

maladie» dee

LASonffree-vo
VOIE LÀ PLUS COURTE

BNTRB

OTTAWA ET MONTREAL
Et tons les points à l’est.

i CONVOIS a PASSAGERS»
* Tous Les Jours

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont- * 
réal. avec le chemin de fer Grand Trono. Ver \ 
mont Central, et lee trains du chemin de fer »- 
Delaware et Hudson, dont lee lignes s'étendent ' fficacité ne 80 trouvent que chez M. C.

Jnjte contre* te/contrefaçons.1^ ^U^*lc

— T. ALEXANDER.

, Wis. E. KING, Agent de billets,
No. 15, rue Elgin, Ottawa.che Souffre»-von* de

ROBERT B. MOODIE,
Agent pour les passagers et le fret de 

l’Ouest, 93 bloc Rossin, rue York, 
Toronto.

rognuuN?
" Le “Kidney Wort” m’a guéri de mala­

dies du foie et des rognons après que j'eus 
suivi inutilement, pendant des années, le 
traitement des médecins. remède vaut 
$10 la boite.

POUR LESsaurait m’excuser, 
me l’a dit, je suis le complice de 
voleurs et d’assassins....... Les in­
fâmes ! Et comme eux, je suis 
un misérable ! Quel écrasement 
et quelle honte !

Il poussa un gémissement et, 
accablé, il alla s’asseoir sur une

D. POTTINGER,
Surintendant général

Agent a Ottawa C. STRATTON. 
oint des rues Dalhousie et Saini-Patnok.

VIS.—Les médecines ci-dessus, célè 
lires dans tout le Canada pourleur

Sami Hodges, Williamstown.West Va.

Souffrez-vou* de la constipation î
“Le Kidney Wort” facilite le.i évacua­

tions et m'a guéri après que j'eus fait l’essai 
d’autres remèdes pendant seize ans.

Nelson Fairchild, St-Albans, VL

Bureau du chemin de fer.
Moncton, N. tii, 27 Nov. 1884 —i an

VEB SOLITAIRESou lirez-
ie“ Le^“ Kidne

usage dans

tou» de la malaria T
y Wort" est supérieur à tous 
edes dont j’aie jamais fait 

ma pratique.
Dr R K. Clark,

Uun éminent savant allemand a récem­
ment découvert un “ spécifie certain ” ex­
trait d’une racine, contre le ver solitaire.

Le remède est agréable a prendre et n'af­
faiblit pas le patient, mais il a un effet ma­
gique sur le Ver SoiiUire qui se détache 
de sa victime et passe facillement et tont 
entrier, avec la tôte, et étant encore en vie.

Un seul médecin a’en est servi dens pins 
de 400 cas, sans qu’il ait manqué ne seule 
fois de orod ;ire son effet. Succès garanti 
on n'txige ai cun payment avant qne le vei 
ne soit sorti tout entier. Envoyez un tim­
bre et vous recevrez une circulaire donnant 
les conditions.

HEYWOOU de Ole,
19 Park Place, New York 

1 juillet 1884

très remcauseuse.
Il était brisé et comme anéan­

ti. Tont à l’heure, en présence 
de son complice, il avait em­
ployé tout ce qu’il y avait de 
force en lui pour se contraindre. 
Il avait fait taire son indigna­
tion, il avait dompté sa fureur. 
Ah ! comme il aurait préféré cra­
cher à la face du misérable tout 
sem dégoût !...Mais il fallait sau­
ver Maxirailienne, et pour cela, 
pendant quelques jours, il de­
vait jouer son rôle de scélérat. 
Uni, il fallait qu’il hurlât 
les loups. Il avait réussi à trom­
per de Rogas, n’était-ce pas mer­
veilleux ? Certes, il était con­
tent de lui ; pourtant sa victoire 
lui faisait éprouver de la honte. 
Il ressemblait donc bien à nn 
bandit ? Cette pensée le terri­
fiait.

A partir du 2 Janvier 1984, 
caleront comme sait •
Partant d’Ottawa. I 

H.OO a .ni.
4J0 pan. I

peut aussi obtenir l’article ri 
i liable chez V. LAPORTE, rue Rideae 
J’LUNKETT * FRERE, rue Wellington; 
et DAGLISH A FRERE, rue Queen, ouest.

South Hero, Vt. N. B.-On
Arr. A Montréal. 

11.3» aon.
8.20 p.m.

Etea-vons bllienx T
“ Le "Kidney Wort” m'a faitplus de bien 

cjue tous les autres remèdes dont j’aie jamais

Presents de iNoel&fde J. T. Galloway, Elk Flat, Oregon.

Souffres-von* des hemorrholdee t
“ Le “Kidney Wort" m’a guéri radicale- 

ment des hémorrhoïdes qui coulaienL Le Dr 
W. C. Kline m’avait recommandé ce remède. 
G. H. Horst, Caissier M. Bank, Myertown, Pa>

Pr’t de Montréal. I Arr. h Ottawa.
8.4» a.m. 12.20 p.m.
4.30 p.m. I 8.00 p.m.

Tous lee convois à passagers se rendent dlreo- 
tement à Montréal, sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous lee 
autres trains dn Grand Trono.

Lee trains quittant Ottawa à 8 heures du 
matin se raccordent au Ootean avec le 
train direct pour Toronto et toutes les 
stations intermédiaires qui arrive à Toronto 
à 10 heures du soir.

Le train partant de Montréal à 8.46 du 
matin ee raccorde avec l'express de nuit 
venant de Boston et New-York viâ Soring- 
field, quittant Boston viâ Lowell à 7.00 p.m.. 

Fichburg à 6.00 p.m. et New-York à 
p.m., arrivant à Montréal A 8.26 du

à genoux comme 
image sainte.

—Maximilhnne. ma chère 
Maximilienne ! prononça-t il

Il y avait dans sa voix une 
tendresse infinie.

—Oh ! comme je t’aime, com­
me je t’aime !

Un sanglot s’échappa de sa 
poitrine et de grosses larmes 
coulèrent le long de ses joues.

Il se releva et se jeta sur le 
canapé où il se roula et se tordit 
dans lee convulsions d’unaffreux 
désespoir. Il poussait des gé­
missements, parfois des cris de 
fureur, et pleurait à chaudes lar-

JOTTR DE L’AN

C. H. DOUCETEtee-von» torture pi 
tieme T

" Le “Kidney Wort " m’a guéri lorsque lee 
médecins m aÿaient condamné et après que 
j’eus souffert pendant trente ans.

El bridge Malcolm, West Bath, Maine.

(Ci-devant employé eboz 8. Laporte)

MANUFACTURIER de BIJOUTERIES,
Aux femme»
“Le 

maladie Sirop des Enfants du Dr Enderrt
Ce sirop est prépa- 
rée avec l’approoa. 
tion des professeur* 

fw/ ■ ~r''XAWx\ de l’E oie de Mode-

. -ns»,.. . Collège Victo

‘‘Kidney
i dont je souffrais depuis plusieurs 

années. Plusieurs de mes amies qui en ont 
fait usage en disont le plus grand bien."

Mde H. Lamoreaux, lie La Mothe, VL

Si vous voulez chasser la maladie 
et jouir d'une bonne sauté

Faite# usage du

(Bâtisse de l'Hôtel Russell)
arec RUE SPARKS, OTTAWA.viâ©S 4.30 Confectionne et répare toute» espè­

ces de bijouteries.
GRAVEUR. AUGENTEURCHEMIN DE PREMIERE CLASSE

BT HAILS NBUFS EN ACIER ET DORivtJR.
MONOGRAMMES (SPÉCIALITÉ).
12 dec '8* 3 m

.dSHTSsr ti-Si*.1
bagage eet transféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s'en occuper.

Le bagage eet ohéqué pour n’importe quel en

billets et tout autre renseignement peu 
vent être obtenue aux bureaux du Grand Tron, 
rue bparke, et au dépôt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains sont 
réglée d’après l’heure du 75ème méridien.

f>. U. LIN8LEY,
Gérant

I na.
fJSd Le sirop des en- 
W/ fanta eet supériem 

à toutes les prépa* 
lions calmante»

_____ rtes aux mère»
pour conserver la santé de leuu 

; il peut être donné avec «a pli» 
confiance aux enfante dans lee csi 

suivants: Colique. Diarrhée, Dysaenterii, 
Dentition douloureuse, Insomnie, Tou>. 
Rhume, Coqueluche, etc.

Demandez le Sibop du Db Godkrbs ei 
n’en achetés point d’autre.

En vente par tont le Canada et les Etats

CLUBHUÜTiàEiLe Purificateur du Sang. y/jmes.
Depuis le jour où il s’était sen­

ti relevé par l’amour, depuis le 
jour où le regerd divin de Maxi­
milienne avait purifié son cœur 
et éclairé sa conscience, il avait 
trouvé lourd le joug qu’il por­
tait. Il aurait voulu s’en débar­
rasser, mais comment ? Hélas ! 
il était sous la domination de 
José Basco et celui-ci le tenait 
enchaîné. Il avait les boulets 
aux pieds et le careen rivé au

Un silence profond régnait 
dans la maison. Ses serviteurs 
étaient couchés depuis long­
temps, il ne songeait pas à se 
mettre au lit ; il sentait sans 
doute qu’il lui serait impossible 
de dormir.

[Ancien Poste» de P. O’MEABA]

Ma Jougall, Macdougall & Belcourt, 20, 22 ET 24, hUE GEORGEde famille
AVOCATS, PROCUREURS,

Agents pour les affaires de la Conr Su­
prême, le Parlement, et des Départements 
du Oaoada, ac.

“Scottish Ont.rio Chambers” coin des 
rues Sparks et Elgin, Ottawa.

Ho*. Wm. Macdoügall, 0. R.
Fbakx M. Macdoüoall.

N A. Bblcoubt, L.L. M.
N. B.—Mr. Belcourt, membre du Barreau 

d'Ontario et de celui de Québec, s’oeeupera

reparée, dèeorèe etCette maison a été 
meublée à neuf, avec to

Améliorations ModernesA. O. PBDKN,
Agent gén. dee passagers. 

Ottawa, 22 août 1884- avantages spéciaux sont offerts au*
s de théâtre.

Dee
artiste

La buvette est toujours pourvue dee esil 
leurs marques de

Tin», Liqueur» el Cigare».

—Fait**» l’enaiu ne i» VALE 
KIA. C’e»t la meilleure pom­
made contre la chute de
cheveu* et la Calvitie. Ei n -q A’rtrvaiXTAD ry_— vente chez O. O. J>AGIEH V. P. O CONNOR, Prop.
Pharmacien, rnelnaaet

(A suivre.) Unis
PRIX, a» et*. LA BOUTEILLE,

Seul uruuneiaire,
K. 8. McrQtâLB, Chimiste.

Mdt.trBeau Saumon salé, 9cte la livre 
chez N. A. Savard. le la*1883. I Ottawa, 2 Mf. 1114

1
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e bois. S’adresser à W.

rue Sussex et M La­
rché By, ou à O. A. Roc- i

L. L. Bi30A T
[MURALE, Hui
R RAI, Ottawa
s u

TxüL
lu PAR

DESLOGES,
IRKAf, OTTAWA
'.cm JosebhlMan tha)

uries sont attachées à 
. Desloges étant agent 
s de bois, ai tire l’at- 
s de chantiers qui en 
îrchez lui, trouveront 
nement,
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«FS ET O’ÉTÈ

ÎMIPEAUI
lorabiea et comprend 
nouveautés.

st môme trop consid*. 
ans le diminuer en

»
ROiï MARCHE.
MîTIMENt de

118 E &
est le plus cunsidé- 
en cette ville.

>s plus Populaires.
SqU’INFiNIB DK

.NTS,
BAS,

CHAUSSETTES, 
COUPS, etc.

FELLlfttiTtiS,
é et Cïe i
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DELORME, 
OTOGRAPHES, ' 
1 569 Hue Sussex,

*awa.
scènes variés, peinte 

ites du Canada.
'es pour les fêtes.
> de Portrait»,

size,
.lant $1.00, pour
oo.
>utes grandeurs, saM»*- 

:itée chez 
et DSLORMB,

No. 140, rue Sparks fc 
le la rue Rideau.
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MAGASIN

SSERIE, VITRES
COU A TI ON 
L.B0DSIE, Ottawa,

LTLBERT •
Le-fcaire
LT, se charge de toute*' 
iudra bien lui donner, 
uvrage garanti.
la ville et de la____
Hier lui, rendre une= 
ailleurs.
JLBERT,
1ALHOU8IE.
___  1 an

de L’HOHHB
ompl‘ xe du créateur 
ie si compliqué, et si 
dérangé par la mala- 
er le moyen le plus 
i doit être demandé . 
s, car le corps humain 
trop précieux pour “ 

s élève la question r 
lyer ?"
inesskn, de l’Univer 
igné, a fait une étude 
système nerveux et

GUERISSENT 
ingement du système 
i Spermathroèe, Go- 
fitricture et l’ïmpor-

avez été trompé et * i 
jATANS qui préten- 
classe de maladie, 
er de la méthode du 
it que cette maladie «
. incurable.
TIS-W |
malle un traité pré- I

Dr Johannessen par- V
oute personne souf- |
die, pourvu qu 
agent autorisé,

l VOGBLER, 
ih Sireet, New-York, 
compliqués sont trai­
ns spôoiales du doc 
près i’avis d’un mé

ace confidentielle et 
oyée frais poste

4M «

>
r

‘elle

LE CANADA, 21 Janvier 1885

*: -j,"V

ftt]
se'

r
-

B

i

KIDNEY-WORT

h

O
U

I



vJLE CANADA, 21 Janvier I860
7e i

WN’oubliez pas le Grand Car­
naval du Royal Rink, ce soir.

■ M. Louis Dauray vient d’ètre 
nommé organiste de l'église St 
.Tean-Baptiste, en cette ville. Il 

actuellement une grand’- 
messe en musique pour la tête de 
St Joseph.

La société St l’ierre va recevoir 
ce soir la visite de Mgr Duhamel, 
évêque d’Ottawa. Tous les membres 
se feront un joyeux devoir d’assis­
ter à la séance.

Demain soir aura lieu, au bazar, 
le diner des membres du service 
civil, à 7J heures précises. Prix : 
un monsieur, 50 cents ; un mon 
sieur et une dame, 75 cents.

La glissade de la uôte Taché doit 
être ouverte officiellement samedi 
soir. Une excellente musique a 

engagée pour la circonstance et 
l’hon. A. P. Caron assistera à la 
joyeuse démonstration.

On cherche encore les intéres­
sants personnages qui out coupé 
les fils de la lu litière électrique sur 
le rink de Dey. Il est rumeur que 
la police est tombée sur la trace de 
ces individus, mais il u’y a encore 
rien de positif.

On annonce pour demain soir, 
au Grand Opéra, une lecture fort 
intéressants par M. A. B. Walker,
L. L. B., avocat. U étudiera “ Le 
monde d'aujourd'hui, ou l'affai­
blissement et la ruine de la civilisa­
tion.”

On annonçait, ces jours passés 
la noyade d’un nommé Doyle, de 
cette ville, l’un des bateliers cana­
dien à l’expédition du Nil. Cette 
triste nouvelle vient heureusement 
d’être contremandée et est absolu­
ment dénué de vérité.

Des voleurs se sont introduits 
dans le poulailler de M. Haunington 
à New Edinburgh, et en ont en­
levé vingt poules. Ils en avaient 
emporté cinq dans une descente 
précédente. Décidément, leur ap­
pétit grandeur, et le nombre des 
poules de M. Hannington décroit 
en proportion directe des progrès 
qu’elle fait.

Vendredi soir, à 7 heures, un 
banquet extraordinaire sera offert 
aux membres du clergé et aux 
patrons du bazar du Bon Pasteur.
Le bazar se tient sur la rue Sussex.
Il y aura aussi, ce même jour, 
entre midi et 2 heures, un succu­
lent lunch aux huitres.

lÉF’N’oubliez pas le Grand Car­
naval du Royal Rink, ce soir.

La ligne de Buckingham, sur le 
Pacifique Canadien sera prête à 
être mise en opération le 1er mai 
prochain. La compagnie a fait 
construire des bâtisses spacieu­
ses pour y mettre à l’abri les car­
gaisons de phosphate, et nul doute 
qu’elle transpjtera des quantités 
considérables" de cet engrais miné­
ral, au printemps.

Le tournoi de billard entre M. 
Hague, de cette ville, et M. Crown, 
de Winnipeg, s’est terminé hier 
soir, au Russell, par la victoire de 
VI. Hague, qui a atteint 400 points, 
tandis que Ciown n’en obtenait 
que 345. 11 y avait assistance nom­
breuse.

Beau Saumon salé, Dels la livre 
chez N. A. Savard.

Le détectif McVitly n’a pu encore 
réussir à trouver la cachette où 
les voleurs de nuit qui ont été 
ariêtés l'autre suir déposaient les 
fruits de leur industrie. Quelques 
articles, cependant, que l’on a saisis 
sur la personne de ces précoces 
coquins ont pu être identifiés et 
serviront probablement pour les 
faire condamner.

Nous avons visité hier soir le 
Musée Royal, et la troupe qui y 
joue, cette semaine, est de beau­
coup la meilleure qui ait fréquente 
nos théâtres depuis le commence­
ment de la saison. Les acteurs 
ont généralement du talent, et 
Mlle Calef fait une parfaite héroïne 
de la Sierras.

S^N’oubliez pas le Grand Car 
naval du Royal Rink, ce soir.

Le sol du Nouveau-Brunswick est, 
parait-il, très favorable à la culture 
du blé. M. David Irvine, M P. 
pour Carleton, y a, en effet, le prin­
temps d-rnier, semé 5 acres et 
demi de terre an moy-m de 9 bois- 

et demie .du bie blanc de 
Russie, et il a récolté, à l’automne, 
210 boisseaux de blé d’une qua­
lité au moins égale à la semence. 
Il prétend n’avoir jamais vu 
d’aussi beau résultat en Irlande et 
dans l’UnUii >.

Demandez â ' cinquante 
quel est le parfum qu’elles considè­
rent comme le plus délicat, le plus 
pur, le plus sain, le plu» durable et 
sous tous rapport, le plus désirable. 
Quarante - neuf nous répondront 
c’est l’eau de Floride Murray et 
Lanman, New-York. N. A.Savard, 
dépôt en gros, rue DaVnonsie. Otta-

Un véritable émoi a été créé hier 
dans le département des chemins 
de fer et des canaux, par la décou­
verte d’une boite d’étain soigneu­
sement enveloppé et adressée à un 
maître de poste du nom de Wilson, 
dans la province de Québec. Cette 
boite avait été remise à un em­
ployé, et comme on a découvert 
que la personne à qui elle était 
adressée est inconnue, les soupçons 
ont commencé à naître et de là un 
effroi général. La boite a été dé­
posée au bureau de la police de la 
Puissance pour examen.

Messieurs les Pa­
tineurs voudront 

bien nous transmettre leurs noms 
et descriptions des costumes qu’ils 
porteront Jeudi soir prochain, 22 
courant. Admission : Patineurs en 
costume, gratuit; Spectateurs, 25c.

Dey Frère», proprietaires.
Une visite que nous avons faite 

au bazar du Bon Pasteur nous 
permet d’annoncer au public que 
les salles présentent un coup d’œil 
superbe. Les tables sont chargées 
d'articles de fantaisie, et la sal’.e 
des rafraichissements est admira­
blement décorée. En y entrant, 
l’appétit vous empoigne, et pour 
le prix modique de 25 centins, on 
y fait un repas de prince servi 
par des mains de fées. Que per­
sonne ne manque donc d’y aller 
prendre le dîner tous les jours, 
entre midi et 2 heures.

Nouvelles Générales
CANADA

Le Lt.-Col. C. E. Panel était à 
London, Ont., hier.

On fait des démarches à Québec 
annexer St Sauveur à la ville.

Les recette7 du Revenu de l’inté- 
ri ur, à Montréal, ont été la semaine 
dernière de J 19,486 95.

M. Wiggins nous prédit une 
autre tempête qui aura lieu le 18 
ou le 21 mais.

La villa de P. S. Scott, à Toronto, 
a été détruite pir un incendie, hier. 
Les dommages sont de SB,000.

On parle à Montréal de M. Tho­
mas White, M. IV, comme candiiat 
à la mairie, en opposition à l’hono­
rable M Beaudry.

L’exposition provinciale des 
lailles s’est ouverte hier, à Guelph, 
Ontario. Il y a au-delà de 9,000 
entrées de toutes les parties de la 
Puissance, et il n’v a pas un seul 
exposant des Etats-Unis.

M. Geo. Philip, de London, Ont, 
a découvert, hier, dans un quart 
d’huitres, une perle de la grosseur 
d’un pois. Elle vaut de $15.00 à 
$20.00.

BAZAR DU BON PASTEUR A. afr s. IVOKPHKIMIjK, j
Ce bazar est actuellement ouvert, 

rue Sussex, porte voisine du maga­
sin de quincailleries de MM. McDou- 

^1 et Cuzner, et il y a Lunch, in 
Midi à 2 heures, chaque jour, sous 
*R direction de mesdames Tassé,

MONTREALTORONTO,
BT 67 Rüb Sparks,

O T T AIW A .exerce

Importateurs dk Pour qoatrpour» Gélinas et Lusignan.
O11 a lieu de croire que tous s etn 

presseront de venir au bazar pren­
dre le Lunch, qui ne coûte que 25cts 
chaque jour.

e ?V <s O ABLER BROS., N.TOHAINES BROS., N.Y. 5 Edit*

» Peur l’annD’ESTEYORGUES 1
Les PlusBUREAU DES ECOLES SEPAREES Mascarade. 0^ CELEBRES \

PIANOS ET ORGUES DU MONDE
CONDITIONS LIBÉRALES.

O
î#■ assemblée spécia'e du Bu 

reau des écoles séparées a eu lieu, 
lundi soir, à l'heure et à a salle 
ordinaire des séances.

Etaient piésents : MM. Esmond.' 
(Président), Smith, Marsan, Lame, 
Drapeau, Campeau, Gareau, Lun 
ny, Smith, Enright. Le secrétaire 
Finley, le sur intendant O'Reilly 

' et l’officier surveillant Tassé assis 
talent aussi à la réunion.

Après lecture des minutes de la 
dernière séance, 011 soumet le pre­
mier rapport du comité chargé de 
la direction des écoles. Il y est re­
commandé :

10 D'engager une autre sœur 
pour l’école des filles, à Ste. Anne, 
et de pourvoir cette école d’une 
horloge ne coûtant, pas plus que 
$2.00.

2o Que le secrétaire donne avis 
à la supérieure des Sœurs Grises et 
au directeur des Frères des Ecoles 
Chrétiennes, qu’à l’avenir,} confor­
mément à la loi et aux recomman­
dations de M Whyte, te congé 
hebdomadaire sera le santeii au 
lieu du jeudi.

3o Que les Sœurs de l’Orphelinat 
St Joseph soient averties que le Bu­
reau ne consentira pas à l’avenir 
que les enfants de leur institution 
soient envoyés aux écoles qu’il a 
sous son contrôle.

4o Que l’allocation de $120 à 
l’école Ste Anne et celle de $50 
pour livres et autres objets soient 
payées à l’avenir en février, chaque 
année.

Le rapport est adopté sans divi­
sion sur proposition de M. Smith, 
secondé par M. Marsan.

M. Smith annonce que le comité 
sus mentionné a résolu que chaque 
commissaire devra visiter l’école 
de son propre quartier.

I,e Président approuve cette dé 
cision, et il désire que les visites 
soient fréquentes. Cela prouvera 

enfants que l’on s’intéresse à 
leuas travaux et à leurs progrès.

Et le bureau ajourne sa séance.
11 est alors décidé que le bureau 

aura son dîner annuel au bazar du 
couvent du Bon Pasteur, mardi 
prochain au soir, à 8 heures, et M. 
F. R. E. Campeau est chargé de 
pourvoir à cette fête.

' LOUISi/iie

été JULIEN.ALPHONSE
Entrepreneur Pe .LfM

ADI
F £,74-^ Ma

“Iil■

Pompes Funèbresvo-1
Le seul ,

- m m
363 Rue DALHOUSiE, Ottawa, » “ LE tCi-derant occupé par M. Jos. Sent cal.

à Ottawa, désire annoncer au public d’Ottawa
ipei-funèbres. Toute commande qu’on , 
itude et soin. Prix très modérés. On

M. ALPHONSE JULIEN, bien con 
et de ses environs qn’ilaouveitun ma 
voudra bien lui confier L 
peut s’adresser la nuit corn 
disposition du public. Oi 
demande.

3 mai—1 an

nu a uttawa, 
gasin de pompei- funèbres, 

utée avec promptitude et soin. Prix très modérés. On 
jour. Deux MAGNIFIQUES CORBILLARDS sont à la 
nts et décorations de chambres funéraires fournis sur 

ALPHONSE JULIEN, propriétaire.

Renferma
sera exécutée

‘Les d
'*r\
X Impress 

exécutées 
plusieurs 
etc., d'un

j*rpi
Grande Vente à Sacrifice .Une enquête se tient actuelle­

ment à Québec dans la cause de 
madame McKenna, qui est accusée 
de tentative de meurtre sur son 
mari, le jour même de leur ina- 

L’henreux époux a failli

COUR DE POLICE ----- DE -—
Les ordi 

une atten 
tés avec si 

8'adn

I Présidence du juge O'Gara |
Ottawa, 20 janvier, 1885.

John Devine, ivrognerie, $2 d’amende, 
$1 de frais.

S. RobiLard, assaut, acquitté faute de 
preuve.

Georgienna Desmarais, accusée de tenir 
une maison de prostitution, 3 mois de 
prûon.

Cécile Richard, pensionnaire de madame 
Desmarais, 4 mois de prison.

Hélène Bellefeuille, vagabondage, 4 
mois de prison.

Maggie Dunn, vagabondage, 4 mois de 
prison.

riage.
f lire son tour de noces dans l’autre 
monde, et la justice,du pays re­
proche à la douce épousée d’avoir 
eu des tendresses qui ne sont pas 
assez de cette terre.

MET VERRERIE
Tant doit e.re vendit an prix contant afin de faire place 

le» nouvelle» marchandise» d’antomne qui non» Llpour
viennent d’Europe.Voici un fait extraordinaire :

Samedi dernier, à Trois-Rivières, 
on a vu défiler sur la glace du fleu­
ve, les habitants de la rive sud qui 
allaient à la ville en voiture d’été. 
C’est la première fois de mémoire 
d’homme, que la chose arrive.

EUROPE
Deux transports français ont fait 

voile d’Algers, pour aller renforcer 
l’armée du Tonquin.

L’empereur d’Allemagne ést sé­
rieusement malade.

On télégraphie de Canton quo 
l’ôvôque et 30 missionnaires ont été 

lsés de la ville par le vice-roi 
et se sont retirés à Hong-Kong.

Le roi Léopold, de Belgique, es­
père encore mettre à exécution son 
dessein de placer le Général Gor­
don à la tête des affaires de l’asso­
ciation Internationale d’Afrique.

On mande de Rome qu’on a eu 
de grandes anxiétés dans les cer­
cles catholiques par suite de la 
grave maladie du Pape. Sa Sain­
teté serait clouée au lit par la fié 

• vre résultant d’une sévère attaque 
de rhumatisme et on redouterait 
des conséquences fatales.

Le reichstag a chargé une com­
mission de 28 membres d’étudier 
la question du travail. Cette com­
mission comprend deux socialistes, 
le président du parti ultramontain 
et le vice-président du parti ultra- 
conservateur.

C. S. SHAW & Cie.,
•ttswImportateurs directs.

lanOttawa, 21 Janvier 1884Ottawa, 21 janvier, 1885.
Alix Desormeaux, vol,J 6 mois de pri-

Les prisonniers Brown et Waller, accu­
sés de vol, cause remise à lundi.

Joseph Joly, trouvé ivre sur la rue, $3 
d’amende et ¥2 de frais.

James Joly, ivrognerie et désordre, ¥5 
d’amende et $2 de frais.

LA i!
iLE MUSEE ROYAL Le pn 
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ché. N 
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le dépul 
du Cane 
l’Union 
dent de 
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sieurs i 

Une 
l’illustri 
A. Foil 
St. Pier

Cain & Hartray, Proprietaires. 

Une semaine, commençant

LUNDI, 19 JANVIER 1885
Engagement particulier avec la très célèbre 

compagnie mélodramatique

Ifl’LISS, L’ENFANT DE LA SIERRAS

AVIS SPECIAUX "N
||V INTENANT PRET

Beau Saumon stlé, 9cts la livre 
chez N.A Savard.

Sirop des Enfants du Dr Coderre— 
Le seul sirop calmant reconnu par 
'a profession médicale. Prix 25c. 
la bouteille. En vente chez C. U. 
Dacier et H. F. MacCarty, Ottawa.

aux
expu M le JEVNIE CALEF paraîtra dans le 

rôle de M’Lias, aoutenue par les autres ar­
tistes, en costumes.
Mallnee de Jemli “Fanchon”

Matinées : Mardi, Jeudi et Samedi.

Capota d’Onrs
Capot» de Contre
Capot» de Loup-marin
Capote de .vl ou ton de Perse*
Capots de Buffle
Capots de Baton
Capota d’Aetraean
Manteau* de drap double» en 

pelleterie.

Prix d’entrée :
LE SOIR, 15, 20, 80 et 50 Cents, 

L’APRÈS-MIDl, 10 et 20 Cents.UN demande mi agent resident 
dans chaque village, ville et'cité 
du Canada, aussi quelques voya­
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvelles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char­
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1000 brûleurs, pour demeure pri­
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse :

The Canadian Air G as Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, P. Q.’

9 oct la

----- ETABM EN 1869-----
MAGASIN GENERAL D'EPICERIES

LIGUEURS
PROVISIONS, GRAINS ET FARINES 

ETC.. ETC.

(Jn dynaniitard à petits pieds 
écrit à la Presse de Montréal i

“ Montréal, 19 janvier, 1885. 
“ A M. le rédacteur de la Presse, B. J. DEVLIN. A Sa G

u Ayez donc la bonté de tracer 
ces quelques lignes sur votre jour­
nal.

Thom
tavja
tificalOn trouvera au magasin du soussigné 

tous les articles d’épiceries, liqueurs et pro­
visions les . i-ux choisis, pour les fa . illes, 
à des prix qui défient la compétition 

Tout en remerciant mes nombieuse 
ques et le public en général d 
libéral qu'on ma accordé 
i’es >ère en mériter la 
l’avenir par le choix et le bon merci 

cbandises. Une visite est solli

“ Que si on fait payer l’amende 
aux hôteliers, que je ferai sauter 
l Hôtel-de-Viile comme nous avons 
fait sauter le Parlement de Québ. c 
....... pas plus tard que..........

Monsbk

Soye: 
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entre e 
mutuel 
preuve)
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pour ei 
de paix 
apôtre 
patron 
bien cl 
ques ; 
se plail 
so u ver 
toute 1 
le sain 

La I 
citons 
niquer 
Société 
succès

1 du patronuage 
jusqu’à présent, 

continuation pour 
hé de 
citée.

;i
■T&“ 6 p & Di."

On le voit, le fond vaut la forme, 
chez ce triste sire-là. La lettre a 
été remise au chef de police.

mes mar
—Si vous souffrez des affectations 

billieuses, maux de tête ou indiges 
tion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGalb Prix 25c. la 
boite. En vente chez G ü Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa. 
MONTRES et BIJOUTERIES 

A 50 pour 100 de rabais.

Toute ma ch mdise porté à domicile.
Alfred L. PINARD.Trois village du Piémont, y com­

pris le village important de F ras­
si no, ont été ensevelis sous des 
avalanches des montagnes du Pié­
mont. La ville de Chaumont, au 
pied des montagnes des Vosges, en 
France, est en partie ensevelie sous 
la neige.

Plusieurs personnes ont été 
tuées. A Sparone, 15 personnes 
ont été ensevelies sous la neige. 
Les villageois sont dans une grande 
détresse.

ftj
27 déc —2 m ,

I.B.TACKABEBRY A. VIS
A VIS est par le présent donné qu'aprè» 

J\. la pub icaticn de cet avis pendant 
quatre semaines consécutives, un régle­
ment sera soumis au Conseil de Ville 
d’Ottawa pour la fermeture de cette partie 
de la rue Waller, autrefois rue Ottawa, à 
l’ouest de la rue Nicholas, et située entre 
le côté ouest de la rue Nicholas et la réserve 
du gouvernement, et pour autoriser la 
vente et l’octroi du terrain compris dans 
les limites eto la dite partie de la rue 
Waller ainsi fermée.

iENCANTEliR. COURTIEU

MARCHAND
A

Commission

Rappelez-vous que la prudence 
est la mère de la sûreté, et que 
voir c’est croire. Chaque article 
est garanti tel que représente, 
sinon la vente est nulle et l’argent 
vous sera remis. Réparations de 
montres faites avec soin, a des 
prix modérés.

N’oubliez pas l’adresse

tAgit comme arbitre et commissaire-priseur

LE MONDE ET LA VILLE W. P. LETT,
Greffier de la cité.Bureaux : RUE SPARKS

(Enface de l’Hotel Russell.)
O'A I A WA.

20 Ibs Cassonade Blanche $1.0( Ottawa, 17 Nov. 1884.#ÿ-N’oubliez pas le Grand Car­
naval du Royal Rink, ce soir.

L’hon. M. Caron part aujourd’hui 
pour Quebec.

Sir Hector Langevin a remis son 
dôpa L pour Québec u samedi. Il 
s *ra de i. ; m oui,.

Une brillante mascarade cariia- 
vales qui aura lieu aujrink de Dey, 
jeudi prochain, 22 courant au soir.

WN’oubliez pas le Grand Car­
naval du Royal Rink, ce soir.

L’industrie des phosphates dans 
le voisinage de Buckingham est ac­
tuellement t res-prospère, et l’ex­
ploitation se fait sur une haute 
échelle.

Des quantités considérables de 
foin sont apportées au marché, ces 
jours-ci. Fresque tout ce foin est 
destiné aux chantiers du haut de 
l’OUawa.

H. Norbz,
30, Rue Rideau, porte voisine du 

“ London Chop House’’
AVIS15 do Nacre Granule $1.00 

Oneimagniflqne lampe valant 
$3.50 pour $1.00

&La municipalité de la ville d’Ottawa 
dem i niera à la Législature de la Provine» 
d’Ontario a sa prochaine session l’adoption 
d’un acte spéciale à la ville d’Ottawa,

-------  donnant à cette derniô e des pouvoirs plus
13 PbotogranlUe* (cabinet) et amples pour la construction, l’entretien et 

En magnifique Cadre (va- ia reparation des troHoirs de la ville 
$1:00) pour $3.00. d’Ottawa.

W. P. LETT, ,,
Greffier de la ville.

POUR LES FETES
GRANDE REDUCTION de PRIX

Oscar McDONELL
i» m

EPICERIES, nRO VISIONS,
VERRERIE'}, i AISSELLE

TOT RUE RIDEAU.

2 PORTRAITS SUR ZINC, *5 Cent»

x». bblangbu.
No 460 RUE SUSSEX, OTTAWA.
P. 8.—Réduction de 50 pour cent sur 

son assortiment de cadres.

Hotel de ville. Ottawa, 1 
18 Nov. 1884, f

JosephAVIS
% dames municipalité de la ville d’Ottawa de­

mandera à la Législature d’Ontario, à sa I 
prochaine session, un acte l’autorisant à | 

le Quartier Wellington en deux 
s séparés, prenant la rue Bank, 

na le dit quartier, comme ligne de 
division 3

La

Club Frontenac seul depot a hull
SaC 

* réponi 
la soi 
menti 
qui ve 
Le déi 
de* ai

diviser
arttersTaPOUR LA VENTE DU

il “CANADA”Sortie en costume, jeudi, le 22 courant. 
Tous les membres sont priés de se rendre 

à la salle >lo club à 7.30 p. m.
Par ordre,

AÜG. A. ADAM,
Secrétaire C. R. Frontenac.

W. P. LETT,
Greffier de la ville.

Chez M. Z, GBOLEAU,
Rue Principale.

Hotel de ville, Ottawa, \ 
18 Nov. 1884. (

1 wa.
Ktate-Cnls «t densla PetiwauceHKoms MttdroH* l’eiiraUoH dn publie attr le remède taiNChlMi SSÜillA’tllfK e«uire les kiiaèrrksidcs i (làirbofi csriahM, tfétttide général, •*

BUREAU PRINCIPAL, 101 RUE SPARKS, OTTAWA,HEMORRHOIDES —HANNUM’S B EN A TIN E, LE SEUL REMEDE.
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